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MANTES-LA-JOLIE Des milliers de personnes  
rassemblées en mémoire aux policiers tués

lagazette-yvelines.fr

L’émotion est encore forte parmi la population. Ce week-end à Mantes-la-Jolie, deux 
marches ont rassemblé plusieurs milliers de personnes, l’une samedi à l’initiative de la 
municipalité, l’autre  dimanche à l’appel des représentants de la communauté musulmane.

De nombreux élus et citoyens se sont succédés pour déposer une fleur devant le com-
missariat de Mantes-la-Jolie.
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Les musulmans se mobilisent contre la barbarie

Jean-Baptiste Salvaing et Jessica 
Schneider habitaient dans un petit 
pavillon magnanvillois situé allée 
des Perdrix. Aujourd'hui, l'adresse 
est tristement connue pour avoir été 
le lieu d'un acte terroriste perpétré 
lundi dernier. Le couple a été pris 
pour cible en sa qualité de représen-
tant des forces de l'ordre. 

Depuis 2014, Jean-Baptiste Salvaing 
était commandant adjoint au chef 
de la sûreté urbaine des Mureaux. 
Originaire de Pézenas (Hérault), il 
aurait cependant effectué presque 
toute sa carrière professionnelle 
dans les Yvelines, selon Le Figaro. 
Il aurait notamment été chef de la 

brigade anticriminalité de nuit au 
commissariat de Mantes-la-Jolie. 
Le quotidien révèle qu'en 2005, « il 
s'était distingué pendant les émeutes 
urbaines et avait reçu la médaille 
d'argent pour acte de courage et de 
dévouement ». Egalement, l'homme 
aurait reçu la médaille de bronze en 
2008 après avoir secouru, alors qu'il 
était hors service, une femme qui se 
faisait agresser.

Passionné de sport et notamment 
de rugby, il avait été capitaine de 
l’équipe junior du Stade Piscénois. 
« C’était un garçon d’une gentillesse 
extrême, jamais en colère, toujours 
d’égale humeur qui ne cherchait pas 

la bagarre », s'est remémoré l’ancien 
directeur du club, Jean-Claude 
Carayon dans le Nouvel Obs.

Agé de 42 ans, il était le père d'un 
garçon de 11 ans, né d'une pre-
mière union, absent au moment du 
drame. Il y a trois ans, il avait eu un 
enfant avec Jessica Schneider. Le 
jeune garçon a pu être sauvé lundi 
dernier mais la compagne de Jean-
Baptiste est décédée après les coups 
de couteau portés par le terroriste.  

Une médaille d’argent 
pour acte de courage  

et dévouement

Le Figaro indique qu'elle avait 
36 ans et travaillait au commis-
sariat de Mantes-la-Jolie en tant 
qu'agent administratif. Le journal 
affirme qu'elle était « extrêmement 
bien notée » avec « des commentaires 
dithyrambiques  » de la part de sa 
hiérarchie. 

La jeune femme est décrite comme 
« à l'écoute de tous  » faisant preuve 
d'une «  profonde gentillesse  ». Au 
sein des pages du journal Le Monde, 
Julien Le Cam, secrétaire départe-
mental dans les Yvelines, décrit une 
personne « très appréciée » et d'une 
« grande proximité ».

BIOGRAPHIE Un couple unanimement regretté

Jean-Baptiste Salvaing et Jessica Schneider sont salués pour leurs qualités, tant par leur 
entourage professionnel que personnel.

Deux nouveaux noms viennent s’ajouter à la déjà trop longue liste des victimes du ter-
rorisme. Jean-Baptiste Salvaing et Jessica Schneider ont été assassinés à leur domicile 
de Magnanville pour leur appartenance aux forces de l’ordre. Lui était commandant 
adjoint au chef de la sûreté urbaine des Mureaux et elle, travaillait au commissariat de 
Mantes-la-Jolie. 

Après l’appel des politiques pour l’hommage de samedi, 
près de 4 000 citoyens de confession musulmane ont 
répondu à celui du collectif des mosquées du Mantois ce 
dimanche 19 juin. L’important cortège a rallié la Grande 
Mosquée de Mantes-la-Jolie au commissariat.

Le collectif des mosquées du 
Mantois avait appelé les fidèles du 
Mantois a participer à une marche 
blanche ce dimanche 19 juin à 
Mantes-la-Jolie, suite au double 
meurtre de Magnanville. Le mes-
sage est passé, et ce sont ainsi plus 
de 4 000 fidèles qui ont répondu 
présent. Représentants, scouts et 
habitants étaient aussi accompagnés 
de quelques membres de l’associa-
tion Catholiques du Mantois.

Marche blanche du Val Fourré 
au commissariat

Derrière une banderole clamant 
«  Mobilisons-nous contre la barba-

rie ! » et un portrait du couple de 
policiers, les milliers de participants 
ont silencieusement parcouru 
la distance séparant la Grande 
mosquée située au Val Fourré du 
commissariat de Mantes-la-Jolie.

Sous les fenêtres de l’édifice, après 
une minute de silence, les repré-
sentants musulmans ont déposé 
une gerbe de fleurs. Et ces milliers 
d’anonymes ont applaudi ensemble 
la police. Cette mobilisation hau-
tement symbolique a impressionné 
de nombreux médias, qui estiment 
pour la plupart qu’il s’agit du plus 
important rassemblement depuis le 
meurtre en nombre de personnes, 
avec celui des policiers tenu jeudi. 

Près de 4 000 citoyens musulmans ont marché derrière les mots « Mobilisons-nous 
contre la barbarie ! ».
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L’émotion reste palpable à Mantes-
la-Jolie, une semaine après le 
meurtre de Jean-Baptiste Salvaing 
et Jessica Schneider, à leur domicile 
de Magnanville. Ce week-end, deux 
marches ont eu lieu. Le samedi 18 
juin, plus d’un millier de personne 
ont répondu présents à l’appel de la 
municipalité pour rendre un hom-
mage au couple de fonctionnaires 
de police. Le lendemain, un nombre 
encore plus conséquent de citoyens 
musulmans est descendu dans la rue 
pour une marche blanche organi-
sée par les représentants religieux 
musulmans de Mantes-la-Jolie 
(voir encadré). 

« Ce qui s’est passé n’est 
pas l’acte d’un musulman »

Samedi 18 juin, devant la gare de 
Mantes-la-Jolie, les élus locaux 
étaient entourés de très nombreux 
habitants, de tous âges, confessions 
et origines confondus. Avant l’arri-
vée de Michel Vialay (LR), maire 

de la commune, les représentants 
musulmans ont attiré l’attention 
des médias. 

« Ma présence aujourd’hui est évidente, 
a indiqué Mohamed Rabiti, recteur 
de la mosquée de Mantes-la-Jolie, 
par la voix d’un traducteur. Ce qui 
s’est passé n’est pas l ’acte d’un musul-
man. Je ne vois même pas pourquoi 
ils sont appelés islamistes, ce sont des 
terroristes. On a tous été touchés dans 
notre chair. Ce sont des garants de la 
paix qui ont été touchés et personne 
ne veut ça. »

Les yeux rougis et les visages graves, 
les personnes présentes ont ensuite 
respecté une minute de silence à 
la mémoire des deux victimes de 
Larossi Abballa, suivie d’un hom-
mage du maire mantais. « Jessica et 
Jean-Baptiste sont morts parce qu’ils 
étaient Français, morts parce que ce 
métier exige de protéger. Et pourtant, 
quel beau métier que d’œuvrer au 
service de tous pour préserver la sécu-
rité, a notamment déclaré Michel 

Vialay. Aujourd’hui, peu importe nos 
croyances, nos origines, notre couleur 
de peau. Aujourd’hui ce qui importe, 
c’est que nous soyons si nombreux à 
partager ce moment de recueillement, 
ce qui importe c’est l ’union de tous. »

« Si nombreux  
à partager ce moment 

 de recueillement »

Suite à ce discours, les quelques 
milliers de personnes ont ensuite 
donné de la voix pour une émou-
vante Marseillaise, avant de se 
diriger comme un seul homme 
vers le commissariat où travaillait 
Jessica Schneider. Devant la gare, 
l’important cortège a été invité à 
prendre des fleurs devant la gare 
pour aller les déposer aux pieds des 
statues jouxtant l’hôtel de police. 
« C’était important de venir même si 
je ne les connaissais pas », a expliqué 
une habitante après avoir posé une 
fleur sur la stèle, les larmes aux yeux 
sous le coup de l’émotion.
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Trois jours après le double meurtre 
des fonctionnaires de police à 
Magnanville, TF1 révélait que 
l’enquête s’était attardée à ana-
lyser les lignes téléphoniques de 
Larossi Abballa et de Jean-Baptiste 
Salvaing. 

Les investigateurs se seraient aper-
çus que les deux téléphones avaient 
été localisés au même endroit, au 
même moment, et ce dès le 11 
juin, soit deux jours avant l’assas-
sinat. Qui plus est, des photos du 
fonctionnaire en uniforme auraient 
été retrouvées dans le téléphone du 
terroriste. 

Ces éléments de l’enquête laissent 
désormais peu de doutes quant 
au caractère prémédité et réfléchi 
de l’acte. Si l’enquête doit encore 
apporter des réponses aux nom-
breuses questions subsistantes, 
Larossi Abballa n’aurait cependant 
pas choisi ses cibles au hasard.

MAGNANVILLE 
Des photos  
retrouvées 
dans le téléphone 
du tueur 

POISSY Rassemblement solidaire devant l’hôtel de ville
Au lendemain du double meurtre de Magnanville, la municipalité de Poissy a organisé un rassem-
blement solidaire en hommage à Jean-Baptiste Salvaing et Jessica Schneider. Habitants, élus, agents 
de la ville, pompiers, policiers, membres de la Croix Rouge et de la protection civile ; tous étaient 
réunis devant les marches de l’hôtel de ville mardi 14 juin. « En ce lendemain du lundi 13 juin 2016, 
[...], la ville de Poissy tient à apporter sa modeste pierre à cet édifice de paix en démontrant une concorde 
locale sans précédent », a déclaré Karl Olive (LR), maire pisciacais.

lagazette-yvelines.fr

Selon TF1, le terroriste aurait effectué un voyage au début d’année pour se rendre en pèlerinage à La Mecque. 
Cependant, les services de renseignement se demanderaient s’il ne s’agissait pas d’une couverture. La Direction 
générale de la sécurité intérieure (DGSI) soupçonne Larossi Abballa d’avoir passé deux semaines en Syrie 
avant de revenir en France.

En effet, l’avion pris depuis Paris en direction de l’Arabie Saoudite comportait une escale à Istanbul, en Turquie. 
Son passeport y a été enregistré le 21 février dernier ainsi que le 5 mars suivant. On sait qu’Istanbul est une 
étape privilégiée pour tous ceux qui désirent se rendre en Syrie. A ce jour, il ne s’agit que d’une piste explorée 
par les enquêteurs en charge de l’affaire.

MAGNANVILLE La couverture du pèlerinage ?

Jeudi dernier, TF1 a déclaré 
que la police judiciaire avait 
analysé les lignes télépho-
niques de Larossi Abballa et 
de Jean-Baptiste Salvaing. 
Certaines concordances ont 
été constatées.

MAGNANVILLE  
Stupeur dans la ville

La petite commune yvelinoise 
de Magnanville, une ville-village 
comme aime à le souligner son 
maire Michel Lebouc (PCF), qui 
a été le théâtre du terrible double 

meurtre de ce lundi 13 juin dans 
la soirée. « C’est un acte de barbarie 
inqualifiable, a déclaré, ému, le 
maire de la commune au lendemain 
des événements. J’en appelle à la 

République parce que c’est très dur à 
vivre pour les élus et la population. » 
Lors du moment de recueillement 
du mercredi 15 juin près de la mai-
son où le couple résidait, auquel se 
sont rendues plusieurs centaines 
de personnes, Magnanvillois, habi-
tants des communes alentours et 
élus locaux ; le maire a ajouté : « Je 
connaissais bien la famille, surtout 
Jessica, et j’ai une pensée pour l ’enfant, 
orphelin à trois ans ». 

Michel Lebouc a d’ailleurs pris la 
décision, en lien avec la Préfecture 

et le Service départemental 
d’incendie et de secours (Sdis), 
de mettre en place une cellule 
de soutien «  pour permettre aux 
gens et aux personnels, qui sont très 
choqués après ce drame, de pouvoir 
en discuter et d’avoir un suivi  ».  

« C’est un acte  
de barbarie inqualifiable »

Du côté des Magnanvillois, deux 
jours après les faits, le sentiment 
est à la stupeur. « Jamais je n’aurais 
imaginé qu’il se passe un tel acte bar-
bare à Magnanville », s’indigne l’un 
d’eux. « Ça fait 43 ans que j’habite 
ici et il n’y a jamais rien eu », ajoute 
Marie-Thérèse. 

Tous décrivent une ville calme, 
habitants de la ville de longue 
date ou même récents, à l’image 
d’Abdelhamid, arrivé de Syrie avec 
sa famille en février dernier. « Ça 
m’a vraiment touché parce que c’est 
une commune calme avec des gens 
accueillants, raconte ce dernier. Je 
suis très affecté mais si la commune a 
besoin de quoi que ce soit, je serai là. »
De nombreux Magnanvillois ont 
suivi le déroulé des événements en 
direct sur les chaînes d’informations 
en continu. «  En rentrant dans la 
soirée, j’ai vu plein de voitures de 
police mais j’ai cru qu’il y avait eu 
un accident, raconte une riveraine. 
Une fois chez moi, j’ai vu que les 

médias parlaient de Magnanville et 
je me suis dit : c’est pas possible que ce 
soit ici. » Annick, qui habite proche 
du lieu du drame, a quant à elle été 
rapidement prévenue par son gendre 
et n’a ensuite « pas dormi de la nuit 
tellement ça m’a bouleversé ».

Suite à ce double homicide, plu-
sieurs habitants ne se sentent plus en 
sécurité. « Je me sens menacée mainte-
nant, confie Claudie. Cette semaine, 
c’est arrivé chez ce couple, mais un jour 
ça pourrait être chez quelqu’un d’autre. 
On s’aperçoit que notre tranquillité 
vacille. » Un avis partagé par Pierre, 
«  Ces jours-ci, je me sens forcément 
touché personnellement. Ça impacte 
notre manière de voir les choses et on 
se fait un peu de soucis. »

« Je n’ai pas dormi  
de la nuit tellement 
ça m’a bouleversé »

D’autres riverains essayent de 
faire preuve d’optimisme pour les 
semaines à venir. « Vu que j’ai entendu 
les détonations de l ’assaut, quand j’en-
tends du bruit ça m’interpelle, explique 
une Magnanvilloise. Mais ça passera 
avec le temps et je ne me sens pas en 
insécurité pour autant.  » Le maire 
de la commune reconnaît que « la 
cicatrice va être dure à refermer. Mais 
il faut que nous continuions à vivre 
et à nous rassembler. C’est le meilleur 
rempart contre le terrorisme. »

Depuis le meurtre du policier et de sa compagne ce lundi 13 
juin, l’émotion est forte dans la petite ville de Magnanville. 
Les habitants décrivent tous une commune calme et sans 
histoire, mais sont partagés sur le sentiment d’insécurité 
qu’ils ressentent aujourd’hui.

Ce mercredi 15 juin, plusieurs centaines de Magnanvillois, habitants des communes alentours et élus locaux se sont recueillis à 
proximité du domicile du couple assassiné.
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Ils étaient une quinzaine à l’entraî-
nement, comme tous les lundis, 
lorsque trois de ces judokas de 
l’Entente sportive magnanvilloise 
(ESM), dont un Magnanvillois 
musulman pratiquant, ont porté 
secours au commandant de police 
Jean-Baptiste Salvaing. S’ils ont 
accompli cet acte de bravoure, sans 
hésiter mais sans succès compte 
tenu de la gravité de ses blessures, 
c’est « en citoyens », précise l’un de 
ces héros.

« On se disait
 que c’était peut-être  

une rixe entre jeunes »

Ces derniers ont décidé de rester 
très en retrait depuis l’attentat ter-
roriste de ce tragique lundi 13 juin. 
Craignant en effet « le sensationna-
lisme et la déformation » des médias 
nationaux, dont ils considèrent qu’ils 
ont « une part de responsabilité dans 
la situation de notre société », ces 
sportifs avaient choisi de ne pas s’y 
exprimer, à l’exception du Parisien 
(et de BFMTV ce lundi, Ndlr). Joint 
par La Gazette, l’un d’eux, dont nous 
avons choisi de conserver l’anony-
mat, a accepté de se remémorer ces 
minutes tragiques.  

Ce soir-là, ils étaient une quin-

zaine à s’entraîner au gymnase du 
complexe Firmin Riffaud. Ils sont 
alors prévenus par la mère d’un 
des jeunes sortie quelques minutes, 
qu’un homme s’était fait poignarder. 
Ils se précipitent dehors, faisant la 
courte échelle à trois d’entre eux 
pour franchir la barrière clôturant 
le centre sportif. 

Pendant que la mère de famille 
appelle les secours (un jeune pré-
sent dans l’allée avait fait de même 
quelques secondes plus tôt, Ndlr), 
ils se précipitent dans l’impasse 
pour aider le policier agonisant 
devant son pavillon. « Nous avons 
essayé de faire un massage cardiaque 
et des points de compression, indique le 
judoka d’une quarantaine d’années. 
Ses yeux sont partis en arrière. Voyant 
qu’on commençait à le perdre, on lui a 
crié : Réveillez-vous, réveillez-vous ! » 

 « On est en train  
de monter les gens  

les uns contre les autres »

« Il (Larossi Abballa, Ndlr) a alors 
ouvert le Velux, en disant « c’est l ’Etat 
islamique, vous nous avez attaqué 
chez nous, on vous attaque chez vous, 
je suis armé et j’ai un otage ». Nous, 
on s’est demandé ce qu’il se passait, on 
n’a pas compris, se rappelle ce père 

de famille, alors à quelques mètres 
de la maison. Il devait penser qu’il 
y avait déjà la police, et, se rendant 
compte qu’on n’était que trois, il a 
refermé le Velux. »

« Au départ, on se disait que c’était 
peut-être une rixe entre jeunes, ou 
un conflit de voisinage qui avait mal 
tourné, on ne s’attendait pas du tout 
à ça. » Malgré cette revendication 
et la proximité avec l’habitation, ils 
poursuivent le massage cardiaque. 

A l’arrivée des premiers policiers, 
alertés pour une bagarre au couteau, 
les trois judokas les préviennent que 
ce n’est pas une banale agression, 
avant de rester sur place pour pou-
voir décrire l’apparence du terroriste 
aux forces de l’ordre. 

Le Raid, unité d’élite, est immédia-
tement sollicité. Le reste est mal-
heureusement trop connu. Toujours 
très choqués, les membres du club 
présents ce soir-là, et les trois ayant 
assisté Jean-Baptiste Salvaing en 
particulier, sont sous assistance 
psychologique quotidienne : « On 
était partis pour sauver quelqu’un, et 

on aurait pu y rester. Mais si c’était à 
refaire, je le referais. » 

Par ailleurs, parmi ces trois hommes 
se trouvait « un citoyen musulman 
qui  a essayé de sauver un policier en 
mettant sa vie en péril », rappelle 
notre témoin. Ce dernier a choisi 
de s’exprimer dans nos pages, et de 
rappeler ce fait, car il déplore « les 
tentatives de récupération politique » 
locales comme nationales. « On est en 
train de monter les gens les uns contre 
les autres », commente-t-il d’ailleurs 
plus généralement de l’ambiance 
politique actuelle du pays.

MAGNANVILLE La tentative de sauvetage désespérée des judokas magnanvillois
Ces trois membres du club de judo local ont tout tenté pour sauver Jean-Baptiste Salvaing, 
jusqu’à l’arrivée des premiers secours. L’un d’entre eux raconte.

L’un des trois judokas s’étant précipités dans l’allée des Perdrix (photo, le lendemain) était « un citoyen musulman qui a essayé de 
sauver un policier en mettant sa vie en péril », rappelle notre témoin.
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Le parquet de Paris a annoncé 
samedi dans un communiqué 
l’ouverture d’une information 
judiciaire dans le cadre de la mort 
de deux fonctionnaires de police à 
Magnanville. Après l’arrestation 
mardi dernier de trois hommes 
proches de l’auteur des meurtres, 
une mise en examen et un pla-
cement en détention provisoire 
ont été requis à l’encontre de deux 
d’entre eux. Condamnés avec 
Larossi Abballa au procès d’une 
filière pakistanaise, Charaf-Din 
Aberouz et Saad Rajraji sont 
aujourd’hui poursuivis pour leur 
participation à une association de 
malfaiteurs terroriste criminelle en 
état de récidive légale. 

Le troisième homme âgé de 44 ans 
a été laissé libre. Lundi matin, RTL 
a révélé que « deux autres policiers 
des Mureaux étaient également 
ciblés ». Une note de renseignement 
indiquerait que deux proches du 
terroriste se seraient «  renseignés 
sur deux collègues de Jean-Baptiste 
Salvaing : l ’un travaille à la Brigade 
anti-criminalité, l ’autre à la Brigade 
de sûreté urbaine ». 

PARIS 
Deux hommes 
mis en examen
Trois hommes faisant partie 
de l’entourage de Larossi 
Abballa avaient été arrêtés 
mardi dernier. Deux d’entre 
eux ont été déférés samedi 
devant la justice.
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Il exige que le futur Parc du peuple de l’herbe, à Carrières-
sous-Poissy, soit clôturé au plus vite. Dans un courrier envoyé 
au conseil départemental des Yvelines, l’ancien maire carrié-
rois, Eddie Aït (PRG), s’insurge par de nombreuses incivilités 
commises avant même l’ouverture officielle de cet espace vert 
de 113 hectares représentant un investissement de plus de 20 
millions d’euros. « Jamais ce parc n’a été si malmené et dégradé », 
avance-t-il, citant « tags, incendies, vandalisme, barbecue sauvage ». 
Il demande donc « aux autorités de prendre leurs responsabilités et 
d’agir dans les meilleurs délais ».

Indiscrets
Pas facile de s’exprimer à la télé ! Romain Carbonne, Mantevillois et président du Collectif  de 
réflexion et d’initiative citoyennes (Cric), a tenté de faire trébucher Florian Philippot (FN) sur 
France 5, dans l’émission C politique, le mois dernier, où il était invité en tant qu’habitant d’une 
ville dirigée par le FN. Mais, face au frontiste, professionnel de ce type d’interventions, il en est 
ressorti avec un sentiment mitigé, ayant eu du mal à faire valoir ses arguments. Et se dit qu’il est 
probablement plus utile localement, comme avec le Cric à Brac, événement de culture et de débat 
donné il y a dix jours, qu’en venant batailler à la télévision.

A La Gazette des Communes, 
le plan de départ volontaire 
lancé par le maire de Poissy 
Karl Olive (LR) en avril n’a 
pas convaincu. « Toutes les 
villes ou collectivités ayant tenté 
l’expérience par le passé avaient 
déjà constaté le faible engouement 
que provoque cette mesure chez les 
agents », assure ainsi le journal 
en reprenant un reportage du 
Parisien consacré aux  
22 000 euros empochés par  
le seul fonctionnaire pisciacais 
ayant fait ce choix pour l’ins-
tant (une dizaine de dossiers 
seraient à l’étude, Ndlr).  
« Cette somme devrait finalement 
largement suffire », moque donc 
gentiment la publication des 
70 000 euros d’indemnités de 
départ provisionnés en 2016 
par la mairie de Poissy.

A la prochaine rentrée scolaire, 
la gestion des deux piscines du 
Mantois sera confiée à la société 
rouennaise Vert marine. Son pa-
tron compte bien arriver à rendre 
pérennes ces équipements en 
améliorant leur fréquentation. 
Leur propriétaire, la communau-
té urbaine Grand Paris Seine & 
Oise (GPSEO), qui a remplacé 
l’intercommunalité du Mantois 
(la Camy, Ndlr) aujourd’hui dis-
parue, a également ajouté 500 000 
euros chaque année au pot pour 
convaincre un nouveau gestion-
naire.

En effet, depuis les inaugurations 
d’Aqualude et d’Aquasport, res-
pectivement fin 2011 et fin 2013, 
leur fréquentation reste très infé-
rieure aux prévisions. L’UCPA, 
leur gestionnaire, rencontrait un 
déficit financier important, jusqu’à 
finalement estimer l’équation 
intenable financièrement, malgré 
l’indemnité de compensation an-
nuelle de 1,4 million d’euros versée 
par la Camy.

L’UCPA a jeté l’éponge

L’UCPA avait donc jeté l’éponge, 
versant au passage plusieurs cen-
taines de milliers d’euros d’indem-
nités de rupture de ses deux Délé-
gations de service public (DSP), 
une pour chaque piscine. La 
Camy, à la fin de l’année dernière, 
avait alors relancé un appel d’offre 
pour une unique DSP, repris lors 
de la fusion au sein de GPSEO * 
au 1er janvier dernier. C’est Vert 
marine qui a été cette fois choisie, 
et assumera la gestion des deux 
équipements dès septembre.

« Depuis que la société existe, en 
1992, nous avons répondu à tous les 

appels d’offres de Mantes, notam-
ment pour la patinoire, mais nous 
n’avons jamais gagné, rappelle 
Jean-Pascal Gleizes, le patron de 
Vert marine, natif de la commune 
dont il est parti à l’âge de 15 ans. 
Finalement, la patience et la pugna-
cité ont été récompensées. »

Sa société, située dans la banlieue 
de Rouen (Seine-Maritime), est 
déjà gestionnaire des piscines de 
Conflans-Sainte-Honorine et de 
Meulan-en-Yvelines. « Conflans 
fonctionne très bien [en fréquenta-
tion], indique le dirigeant. Nous 
avons repris Meulan dans des condi-
tions un peu difficiles, avec des dif-
ficultés structurelles et conceptuelles 
lors de sa construction, mais ça va 
plutôt mieux depuis. »

La communauté urbaine 
met 500 000 euros  

de plus par an

D’après lui, « la problématique [de la 
faible fréquentation] concerne beau-
coup plus Aquasport, on pourrait rai-
sonnablement espérer beaucoup plus 
que 45 000 entrées en pratique libre ».  
Alors, pour améliorer la situation, 

« nous allons mettre en place une 
stratégie tarifaire très différente », 
avance-t-il. Il compte ainsi lancer 
un abonnement en pratique libre 
pour 20,90 euros mensuels, sans 
engagement et donnant accès aux 
deux piscines. 

Jean-Luc Gleizes estime par 
ailleurs que le chantier du nou-
veau quartier Mantes univer-
sité, autour d’Aquasport, « est une 
raison complètement objective » 
expliquant partiellement l’échec 
jusqu’à présent. « L’UCPA avait un 
déficit annuel post-subventions de  
700 000 euros, ce qui était difficile-
ment tenable », complète le patron de 
Vert marine de l’augmentation de  
500 000 euros du versement an-
nuel de GPSEO.

« La patience 
 et la pugnacité ont été 

récompensées »

* GPSEO est issue de la fusion, le 
1er janvier 2016, de six intercom-
munalités de la vallée de Seine, 
de Rosny-sur-Seine à Conflans-
Sainte-Honorine. Elle est res-
ponsable de nombreux services 
publics, de l’entretien des routes au 
ramassage des déchets en passant 
par l’approvisionnement en eau 
potable.

VALLEE DE SEINE  Mantois : nouvelle gestion pour 
deux piscines
Les deux piscines quasi-neuves du Mantois, au déficit très important, auront un nou-
veau gestionnaire à la rentrée. La communauté urbaine mettra aussi plus d’argent au 
pot chaque année.

« La problématique [de la faible fréquentation] concerne beaucoup plus Aquasport » 
(photo) qu’Aqualude, estime Jean-Pascal Gleizes, patron de Vert marine, le nouveau 
gestionnaire.
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Enfants : 
des inscriptions trop tardives pour les mamans

La transition entre gestionnaires 
des deux piscines du Mantois n’a 
pas fait que des heureux. En effet, 
il est impossible d’inscrire ses 
enfants pour l’an prochain avant 
au minimum mi-juillet, posant 
problème à ceux qui souhaitaient 
anticiper les activités de la pro-
chaine année scolaire, notam-
ment compte tenu du nombre 
de places limitées pour certains 
apprentissages.

« J’inscrirai ma fille à Porcheville, 
où je vais payer plus cher. On a 
deux belles piscines qu’on ne peut 
malheureusement pas utiliser »,  
explique ainsi Karima, 32 ans 
et mère de deux enfants. Cette 
Mantevilloise assure que d’autres 
parents de la commune vont faire 
de même : « Ils ne connaissent 
pas les activités qu’ils vont pro-
poser, ni les horaires. Nous, on ne 
peut pas attendre mi-juillet, voire 
septembre, pour une inscription.»

MANTES-LA-VILLE Les mauvais payeurs  
exclus des services communaux
La mairie dirigée par le FN a envoyé un courrier aux habitants 
qui lui doivent de l’argent pour leur indiquer qu’ils n’auraient 
plus accès aux services municipaux, y compris de la cantine 
scolaire.

Les Mantevillois mauvais payeurs 
des services municipaux proposés 
aux habitants et à leurs enfants 
seront désormais exclus, selon un 
courrier  récemment envoyé par la 
mairie. Cette inderdiction concerne 
l’intégralité des services commu-
naux, dont les cantines scolaires, ce 
que certains conseillers d’opposition 
ont dénoncé au dernier conseil 
municipal.

« Confirmez-vous l ’interdiction 
d’accès aux structures municipales aux 
familles ayant des factures impayées ? »,  
a ainsi demandé le conseiller 
d’opposition Serge Gaspalou (FG). 
« Une famille avec un échéancier du 
Trésor public s’est vu refuser l ’accès à 
une crèche », a-t-il ajouté. Si le maire 
Cyril Nauth a affirmé qu’il se pen-
cherait sur cette dernière situation, 
pour le reste, il s’est montré plutôt 
clair : « Oui, c’est assumé. »

 
Cyril Nauth (FN) :  
« C’est assumé »

Pourtant, selon Serge Gaspalou, 
« la jurisprudence des tribunaux 
administratifs est incontestable : il 
est interdit d’interdire la cantine ».  
Par ailleurs, contrairement à de 
nombreuses communes qui en 

modulent le prix selon les revenus 
et le nombre d’enfants (le quotient 
familial, Ndlr), l’accès à la restaura-
tion scolaire est à tarif unique pour 
les familles mantevilloises.

En bref

La ville organise une réunion pu-
blique pour échanger sur la révision 
du Plan local d’urbanisme (PLU). 
Ce document décide des grandes 
lignes de l’aménagement du terri-
toire pour les prochaines années, 
et détermine pour chaque secteur, 
les règles de constructibilité qui 
devront s’y appliquer. Les Man-
tais sont invités à venir s’exprimer 

et échanger mercredi 22 juin à 20 
h à l’Agora. Les personnes qui le 
souhaitent peuvent aussi partager 
leur avis sur le registre d’expression 
disponible à l’hôtel de ville ou par 
courriel à revisionplu@mantesla-
jolie.fr. Une exposition organisée 
en mairie permet aussi d’obtenir 
plus d’information. 

VOTRE SPÉCIALISTE DES PRODUITS FRAIS
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78680 Epône
Tél. : 01 30 95 76 20

www.lenouveaupanierfrais.com

L’occasion a été manquée. Dimanche dernier, personne n’est 
sorti du commissariat de Mantes-la-Jolie pour s’adresser aux 
milliers de citoyens musulmans venus à pied de la Grande mos-
quée de Mantes pour manifester leur soutien aux deux policiers 
assassinés, rapport Florence Aubenas dans Le Monde.  
« Aucune force de sécurité n’a été déployée dans les voies adjacentes 
pour sécuriser le défilé et empêcher la circulation », ajoute la jour-
naliste, qui cite ensuite un agent ayant indiqué qu’aucune 
consigne n’avait été transmise aux forces de l’ordre mantaises 
concernant ce rassemblement ayant fait la preuve de la solida-
rité de la communauté musulmane locale.

Les usagers du RER A devront se passer de leur moyen de transport cet été, entre Poissy et Mai-
sons-Laffitte, comme entre la Défense et Nation. Pour cause de travaux, toute circulation sera en 
effet interrompue du 23 juillet au 21 août inclus. Côté Yvelines, un renforcement des lignes L et J 
du Transilien est prévu... les usagers sont cependant déjà habitués à emprunter le Transilien : toute 
perturbation du RER A à l’Ouest de Paris aboutit déjà à la suppression des trains de la branche 
pisciacaise pour conserver ceux allant à Cergy-le-Haut (Val d’Oise), selon la SNCF elle-même.

SAINT-MARTIN-LA-GARENNE Nouvelle prome-
nade au bord de l’étang de l’Ilon
La nouvelle liaison douce de l’étang de l’Ilon a été inaugurée 
ce samedi 18 juin. Elle offre une promenade dans ce lieu sau-
vage naturel à la vue imprenable.

Située entre la Seine et l’étang de 
l’Ilon, une nouvelle voie de circu-
lation douce permet maintenant 
aux promeneurs et aux cyclistes 
de profiter du plan d’eau. Sur 2,2 
kilomètres, ce chemin offre aux 
habitants de la commune un lieu 
agréable et encore sauvage avec 
plusieurs points de vue sur l’étang.

Une quarantaine de personnes 
étaient présentes ce samedi 18 
juin pour l’inauguration de cette 
voie douce, parmi elles, plusieurs 
figures de la politique locale. Outre 
Stéphan Champagne (SE), maire 
de la commune, étaient présents : 
la députée Françoise Descamps-
Crosnier (PS), le président du 

conseil départemental Pierre Bédier 
(LR) ou encore Daniel Level, le 
président du Syndicat mixte d’amé-
nagement des berges de la Seine et 
de l’Oise (SMSO).

Un projet à 400 000 euros

La création de ce chemin a impliqué 
un travail d’abattage d’arbres, de 
terrassement et la conception d’une 
voirie ouvrant une visibilité sur 
l’étang de l’Ilon. Le projet aura coûté 
prés de 400 000 euros dont 115 000 
financés par le conseil départemen-
tal, 150 000 par le conseil régional, 
80 000 par la commune et 50 000 
par le SMSO. 

En bref

Les habitants de Saint-Martin-la-Garenne peuvent profiter de ce chemin de 2,2 kilo-
mètres qui longe l’étang de l’Ilon.
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Deux piscines  
en chiffres

Mantes-la-Jolie – Aqualude, rele-
vés sur les 12 mois de  l’année 
2014 : environ 137 000 entrées, 
dont 101 000 de pratique libre, 
8 800 d’activités, 22 000 scolaires 
et 3 800 passages des clubs.

Mantes-la-Ville – Aquasport, esti-
mation sur 13 mois de décembre 
2013 à décembre 2014 inclus : 
environ 60 000 entrées, dont  
45 000 de pratique libre, 6 000 
d’activités, 12 000 scolaires et  
3 000 passages des clubs.

En bref
MANTES-LA-JOLIE
Le PLU à l’épreuve des habitants

L’opérateur Orange, chargé du 
déploiement du très haut débit par 
fibre optique dans de nombreuses 
communes de la vallée de Seine, 
propose une réunion publique 
d’information aux Andrésiens, 
jeudi 23 juin, à 19 h à l’Espace 
Julien Green. La commune a en 

effet été choisie par l’entreprise 
pour amener la fibre optique cette 
année. Elle indique avoir déjà 
connecté 1 300 logements depuis 
le début de son déploiement à 
Andrésy, en janvier 2016. Rensei-
gnements au 01 39 27 11 40.

ANDRESY
Invités à découvrir la fibre optique

En janvier dernier, ils avaient par-
ticipé à un recueil intitulé Lettres 
à la France, sous la direction de 
l’historien Vincent Duclert. Ces 
jeunes Chantelouvais avaient alors 
écrit un texte leur valant de figu-
rer aux côtés de Jeanne d’Arc, et 
d’auteurs comme Alain Mabanc-
kou ou Georges Bernanos. 

Face au succès de cet ouvrage, les 
éditions du Livre de poche ont pu-
blié le 15 juin un nouveau recueil 
de 45 textes, intitulé Lettres à la 
jeunesse, dans lequel un second 
texte des mêmes jeunes côtoie 
cette fois-ci le philosophe Socrate 
ou l’écrivain Delphine de Vigan.

CHANTELOUP-LES-VIGNES
Les jeunes Chantelouvais 
à nouveau édités

Les Jeunes sapeurs-pompiers 
conflanais cherchent de nouvelles 
recrues âgées de 13 et 14 ans. Ils 
organisent une session de recrute-
ment, samedi 25 juin à la caserne. 
Les mercredis ou le week-end, les 
adolescents intéressés pourront 
s'initier aux techniques de sauve-
tage et de lutte contre l'incendie. 
Pour postuler, il faut être yvelinois, 
transmettre une lettre de moti-
vation avec CV et photo... et se 
montrer performant lors des tests 
sportifs et de logique. Un jeune 
intégré peut devenir plus facile-
ment sapeur-pompier profession-
nel. Renseignements au 01 39 08 
10 29 ou à jsp.csh@fidf78.fr.

CONFLANS
SAINTE-HONORINE
Recrutement  
pour les ados

La majorité communiste li-
mayenne propose une réunion 
publique destinée à présenter son 
bilan à mi-mandat, jeudi 30 juin, 
à 19 h 30 à la salle municipale. Ce 
soir-là, lendemain d'un conseil 
municipal (à 20 h 30 en mairie 
le 29 juin, Ndlr), les élus, qui as-
surent vouloir « rompre avec les réa-
lités d'une cité-dortoir de la grande 
couronne », comptent débattre avec 
leurs concitoyens de l'avenir de la 
commune, après la projection d'un 
documentaire d'une dizaine de 
minutes.

LIMAY
Réunion publique 
pour premier 
bilan

« La jurisprudence des tribunaux admi-
nistratifs est incontestable : il est interdit 
d’interdire la cantine », estime le conseil-
ler municipal d’opposition Serge Gaspa-
lou (FG)
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Illustration



Les presque 300 élèves du collège 
Paul Cézanne, situé au coeur du 
quartier du Val Fourré, n'ont pas 
eu cours mercredi 15 juin (ils ont 
tout de même été accueillis par le 
service de vie scolaire, Ndlr). Une 
bonne partie des 30 professeurs et 
des 60 agents de l'établissement, 
classé en Réseau éducation priori-
taire (Rep), ont refusé d'enseigner 
ce jour-là, dénonçant des tensions 
très importantes avec le chef d'éta-
blissement, en poste depuis bien-
tôt deux ans. 

La situation semble aujourd'hui 
complètement bloquée, et la 
confiance rompue. Les protes-
tataires exigent que l'inspection 
académique des Yvelines, alertée 
depuis l'an dernier, prenne des 
mesures. S'ils continueront à don-
ner leurs cours jusqu'à la fin de 
l'année, ils refusent désormais de 
participer à toute réunion dans 
l'établissement, comme les conseils 
de classes ou d'administration.

25 profs sur 30 
demandent entretien  

au recteur

« La communication avec notre chef 
d’établissement devient, chaque jour, 
plus difficile, indiquent les pro-
fesseurs dans une lettre ouverte 
distribuée aux familles. Des ensei-
gnants et des personnels sont mal-
menés, voire harcelés. Nous avons 
déjà alerté notre hiérarchie [...] Cette 
situation est inacceptable. Nous ne 
nous sentons plus en sécurité. »

Parmi les 30 enseignants, 25 ont 
signé une demande d'audience 
auprès du recteur. « Notre princi-
pal a une conception très particu-
lière du travail en équipe et de la 
concertation, explique Jean-Marc 
Deschamps, délégué syndical de 
la FSU et enseignant en Segpa. Au 
départ, ces difficultés ont été ressenties 
au sein de la direction, et ça a vite 
essaimé sur l'ensemble des équipes. »

Il décrit un personnel sous ten-
sion. « Ca se traduit par des retraits 
d'heures supplémentaires, des accusa-
tions mensongères, des humiliations, 
assure le syndicaliste. Il y a, de 
manière très régulière, des collègues 
qui sortent en larmes du bureau du 
chef d'établissement. Au moins trois 
ou quatre enseignants ou personnels 
d'éducation sont actuellement en ar-
rêt maladie à cause de ça. »

L’inspection
 académique alertée 

depuis décembre

En décembre, suite à une première 
audience avec les responsables dé-
partementaux de l'Education na-
tionale, deux inspecteurs généraux 
sont allés dans l'établissement, 
pour écouter l'ensemble du per-
sonnel. Pour l'instant, leur audit 
n'a toujours pas été communiqué.

« Il nous a semblé que les relations 
pouvaient se retisser, mais leur venue 
n'a fait qu'empirer la situation, rap-
porte Jean-Marc Deschamps. Les 
collègues sont très dubitatifs sur le 
fait que nous puissions travailler à 
nouveau ensemble. C'est compliqué 
de faire table rase quand vous avez 
été humilié. »

Enseignant à Magnanville et sur-
tout co-secrétaire départemental 
de la FSU des Yvelines, Jacques 
Jaudeau s'est rendu dans l'éta-
blissement récemment. Il indique 
une situation assez inédite, et des 
relations « épouvantables » entre le 
principal et « une grande partie » du 
personnel : « L'établissement en est 
presque à ne plus pouvoir fonctionner 
correctement. »

« Des collègues 
 très atteints,  

très destabilisés »

« On sent quand même des collègues 
très atteints, très destabilisés, pour-
suit le responsable syndical. Au 
moins au niveau psychologique, il y 
a mise en danger des gens qui tra-
vaillent dans l'établissement. » Si 
personne ne l'exprime clairement, 
il semble bien que seul un départ 
du chef d'établissement puisse 
changer quelque chose à la situa-
tion de ce collège de Mantes-la-
Jolie. 

Sollicitée par La Gazette, l'ins-
pection académique des Yvelines 
ne souhaite pas commenter la 
situation.
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MANTES-LA-JOLIE  Rien ne va plus au collège  
Paul Cézanne
Mercredi dernier, il n’y a pas eu de cours. Dans une lettre ouverte aux parents, les ensei-
gnants dénoncent des relations tendues avec le principal, s’estimant ainsi « harcelés, 
voire malmenés ».

lagazette-yvelines.fr

Les agents communaux mani-
festent. Depuis le mois d’avril, les 
parents d’élèves (voir notre édi-
tion du 13 avril) sont vent debout 
pour s’opposer à la décision de 
Laurent Brosse (LR), maire de la 
commune, de supprimer 18 des 57 
postes d’agent territorial spécialisé 
des écoles maternelles (Atsem). Le 
jeudi 9 juin, le personnel commu-
nal de Conflans-Sainte-Honorine 
a à son tour manifesté pour dé-
noncer, notamment, cette mesure. 

Près de 200 agents ont réitéré cette 
action devant la mairie, ce vendre-
di 17 juin a l’appel de l’intersyndi-
cale CGT – CFDT. Les syndicats 
parlent unanimement d’un mouve-
ment « inédit sur Conflans » en rai-
son du nombre d’agents mobilisés. 

«  Nous manifestons pour plusieurs 
raisons, explique Pascal Avondino  
de la CGT. Il y a la suppression 

des 18 postes d’Atsem, le non-rem-
placement d’un agent sur deux qui 
part à la retraite, le manque de dia-
logue social et le ras le bol des agents 
d’être la variable d’ajustement de la 
mairie. » 

« Le ras le bol  
des agents d’être  

la variable d’ajustement  
de la mairie » 

Des agents communaux de plu-
sieurs services de la commune ont 
répondu présents pour manifester 
banderoles à la main, scandant 
« Personnel en colère » et distribuant 
des tracts aux automobilistes qui 
passaient devant la mairie. «  Le 
mécontentement des agents est là, 
aujourd’hui on n’est pas loin de la 
rupture, estime André Darrigrand 
de la CFDT. Il y a un vraie soli-
darité des agents de plusieurs services 

car aujourd’hui ce sont les Atsem qui 
sont touchés, mais demain ça pourrait 
être d’autres services. »

Pendant la manifestation, le maire 
de Conflans-Sainte-Honorine 
a reçu une délégation constituée 
de représentants syndicaux et 
d’agents. Ces derniers ont notam-
ment proposé à Laurent Brosse 
d’étaler la suppression des 18 
postes d’Atsem sur deux ans. Une 
demande qui a «  reçu une réponse 
négative de la part de monsieur le 
maire  », indique Pascal Avondino 
aux manifestants à l’issue de la 
réunion. 

Nouveau mouvement  
le 23 juin

« Je leur ai expliqué que les contraintes 
financières ne permettaient pas cet 
étalement, nous précise Laurent 
Brosse. Mais je leur ai donné des ga-
ranties pour l ’avenir, notamment sur 
la gestion des carrières qui est com-
pris dans la Gestion prévisionnelle de 
l ’emploi et des compétences (GPEC), 
que nous négocierons en septembre. »

Après avoir annoncé aux manifes-
tants l’issue de la réunion entre le 
maire de la commune et la délé-
gation, Pascal Avondino a soumis 
au vote, des personnes présentes 
devant la mairie, la poursuite du 
mouvement. Un «  oui  » général 
lui a été répondu et une nouvelle 
action est donc prévue ce jeudi 23 
juin devant la mairie.

CONFLANS-SAINTE-HONORINE  Les agents municipaux 
descendent dans la rue
En deux semaines, le personnel communal de Conflans-Sainte-Honorine a organisé deux 
manifestations devant la mairie. Près de 200 personnes ont fait part de leur opposition à 
la suppression de 18 postes d’Atsem et de leur condition de travail.

En bref
LES MUREAUX Focus sur le handicap
Dans le cadre de la semaine de sensibilisation aux handicaps, 
le parvis de la médiathèque a accueilli pour la première fois 
un handi’village. On pouvait ainsi participer à différents ate-
liers pratiques.

Jeunes comme moins jeunes pouvaient jouer au handibasket.
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200 manifestants ont donné de la voix devant la mairie. Une nouvelle action est prévue 
le 23 juin prochain.
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Elles avaient été 57 communes 
yvelinoises, dont dix dans le ter-
ritoire où est distribuée La Ga-
zette, à être reconnues en état de 
catastrophe naturelle il y a deux 
semaines, après les nombreuses 
inondations ayant eu lieu dans le 
département. Dans un second ar-
rêté, l’Etat a notifié ce classement, 
qui permet d’être indemnisé par 
les assurances, à 54 autre villes et 
villages du département.

Parmi les 73 communes cou-
vertes par La Gazette, voici les 16 
autres qui sont cette fois-ci clas-
sées en catastrophe naturelle : Les 
Alluets-le-Roi, Andrésy, Auber-
genville, Aulnay-sur-Mauldre, 

Bouafle, Carrières-sous-Poissy, 
Epône, Favrieux, Guernes, Mé-
dan, Méricourt, Orgeval, Poissy, 
Porcheville, Rosny-sur-Seine, 
Vaux-sur-Seine.

A Triel-sur-Seine, le maire Joël 
Mancel (LR) a protesté contre 
le report du dossier envoyé par 
la municipalité (en attente d’élé-
ments supplémentaires, Ndlr) , 
lors d’une visite du président du 
Sénat Gérard Larcher (LR) à un 
agriculteur inondé. « Ce report 
risque de retarder l ’étude du dossier 
[...] et par conséquent l ’indemnisa-
tion des administrés », s’est-il plaint 
devant nos confrères du Parisien.

VALLEE DE SEINE Seconde fournée de com-
munes en catastrophe naturelle
Suite aux crues, le gouvernement  a placé 54 nouvelles com-
munes yvelinoises dans son second arrêté d’état de catastrophe 
naturelle. Triel-sur-Seine n’y figure pas, son maire a protesté 
contre cette absence.

«  Il y a, de manière très régulière, des collègues qui sortent en larmes du bureau 
du chef d’établissement », assure  Jean-Marc Deschamps, délégué syndical FSU au 
collège mantais.
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Petite nouveauté de la semaine de 
sensibilisation aux handicaps, le 
handi’village a fait son apparition 
samedi après-midi du côté de la 
médiathèque. Des mises en situa-
tion permettaient de se confronter 
aux difficultés du quotidien vécues 
par une partie de la population. 
Les curieux pouvaient ainsi s’as-
seoir sur un fauteuil roulant pour 
jouer une partie de basket ou choi-
sir de faire un parcours.

« Je ne pensais pas que c’était 
aussi dur »

«  Je ne pensais pas que c’était aussi 
dur, c’est fatiguant », raconte Walaa, 
presque 10 ans, après sa partie 
d’handibasket. De son côté, Frédé-

ric s’est assis dans un fauteuil rou-
lant, il a fallu le manier du mieux 
possible dans les conditions du 
quotidien. Au programme  : pas-
sage de rampe, ouverture de porte, 
petit détour aux toilettes… tout de-
vient plus compliqué et plus long.  

« A travers les ateliers pratiques, on 
insiste sur le civisme  ; Une simple 
poubelle sur un trottoir peut devenir 
un obstacle  », souligne Quentin, 
responsable de la sensibilisation 
à l’Association des paralysés de 
France (APF). En accompagnant 
Frédéric, on s’aperçoit d’aberra-
tions  : la lourdeur excessive de la 
porte de la médiathèque ainsi que la 
présence d’une micro marche com-
pliquent l’entrée dans le bâtiment.  

BOINVILLE-EN-MANTOIS La commune fête les pères
Depuis 14 ans, la commune organise sa fête des pères. L’occasion pour tous les papas de se 
rencontrer et de partager un moment autour d’un buffet.

En bref

Dans la petite ville de Boinville-
en-Mantois, il n’y en a pas que 
pour les mamans. Invités par le 

maire, Daniel Maurey (SE), une 
quarantaine de papas de tous 
âges ont partagé un moment de 

convivialité dans la salle des fêtes 
«  La Chardonnière  » ce vendredi 
17 juin.  «  C’est la 14e édition de 
notre fête des pères, explique Daniel 
Maurey. Dans une société où l ’égalité 
des sexes est mise en avant, on m’a un 
jour souligné que ce serait bien que 
les papas aient aussi leur moment. » 
Près de 40 pères, sur les « environ 
85 » que compte la commune, par-
ticipent chaque année à ce rendez-
vous. 

Une quarantaine  
de participants

«  Même si on est un village rural, 
c’est l ’occasion de passer un moment 
agréable et de se rencontrer », appré-
cie le maire. En cadeau, chacun 
des papas présents a pu repartir 
au choix avec une bouteille de vin 
rouge, blanc ou rosé.une quarantaine de papas a répondu présents.
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La majorité FN pouvait-elle 
faire un autre choix ? L'une des 
rues prochainement ouvertes du 
quartier en construction Mantes 
université, près de la gare, s'appel-
lera donc Jeanne d'Arc, a décidé 
le conseil municipal. La future bi-
bliothèque municipale, qui ouvre 
le 1er octobre dans les locaux de 
l'école municipale d'arts plas-
tiques, est dédiée à Jean Anouilh, 
dont la fille participe depuis 2014 
au programme de réussite éduca-
tive de la commune.

« Jeanne d'Arc est un peu marqué 
pour certains, je ne pense pas que ça 
va heurter la sensibilité des Mante-
villois », a indiqué le maire Cyril 
Nauth (FN). « C'est très bien qu'une 
rue s'appelle Jeanne d'Arc, c'est une 

figure de l'histoire de France, elle doit 
être dissociée du FN », a approuvé 
de son côté Eric Visintainer (LR), 
conseiller d'opposition, au conseil. 

« Elle doit être dissociée du 
FN »

Les autres noms de voies choisis 
pour les rues du nouveau quartier 
sont ceux du boxeur Marcel Cer-
dan et du Voyageur sans bagage 
(pièce de théâtre de Jean Anouilh, 
Ndlr). Le parc situé derrière la ré-
cente piscine Aqualude est déno-
miné Brochant de Villiers, géolo-
giste et minéralogiste mantevillois 
du XIXème siècle, et dont le bla-
son de la commune reprend une 
partie de celui de sa famille. 

En bref
MANTES-LA-VILLE Nouvelles rues : Jeanne 
d’Arc, forcément
Les élus ont voté l’adoption des noms de trois nouvelles rues 
et du parc du quartier en chantier Mantes université, ainsi que 
de celui de la future bibliothèque municipale.

Bientôt ouverte à la circulation, la rue située entre la récente piscine et la résidence 
étudiante (photo, en avril) portera le nom du Voyageur sans bagage, une pièce de 
théâtre de Jean Anouilh.
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Dans notre édition du 8 juin, notre article annonçant la grève 
et la manifestation des agents des hôpitaux publics yvelinois, le 
vendredi 10 juin, contenait une erreur. En effet, contrairement à 
ce qui y était indiqué, la socialiste Marisol Touraine, dont la der-
nière réforme du secteur porte le nom, est toujours ministre de la 
Santé. Nous nous en excusons, et remercions la lectrice attentive 
qui nous a signalé cette bévue.

POISSY Collégiale : concours photo pour cartes postales
L'Office de tourisme pisciacais a lancé, depuis ce lundi, un concours de photos, intitulé dédié à la collégiale 
Notre-Dame, bâtie au XIIème siècle. Les internautes, sur la page Facebook Poissy concours photo, ou les per-
sonnes venant dans les locaux de l'Office de tourisme, pourront voter pour leurs clichés préférés du 19 juillet 
au 13 août. Les photos préférées seront ensuite imprimées sur des cartes postales. Pour participer, il faut les 
envoyer jusqu'au 24 juillet, après inscription au 01 30 74 60 65 ou  à contact@poissy-tourisme.fr.

MANTES-LA-JOLIE Les garçons de café ne devront rien renverser
Comme chaque année depuis trois ans, l’association de commerçants du centre de Mantes-la-Jolie, Ca bouge 
en ville, propose une course destinée aux serveurs et serveuses professionnels, ce samedi 25 juin. Chacun devra, 
en marche rapide et avec le nom de son établissement sur le dossard, arriver au bout sans rien renverser, ou 
le moins possible, d’un plateau bien chargé. Le départ de cette compétition pas comme les autres est donné  
à 14 h 30 de la place Saint Maclou, qui accueille un concours de cocktails à 15 h 30, après la course. Il est 
encore possible de s’inscrire au 06 09 15 06 00.



Un prisonnier de la maison cen-
trale de Poissy a profité d’une sor-
tie rafraîchissante pour filer à l’an-
glaise. Une excursion en vélo était 
organisée jeudi dernier au parc 
du château de Saint-Germain-
en-Laye. L’homme aurait profité 
d’une crevaison pour s’éclipser et 
monter dans une Renault Clio 
dans laquelle l’attendaient deux 
complices.

A contre-sens

Il était 17 h 30 lorsque l’alerte a 
été donnée à l’ensemble des forces 

de l’ordre. Une course poursuite 
s’est engagée entre les autorités 
et les fuyards générant la mise 
en place d’un important disposi-
tif policier. Dans la folle virée, la 
voiture a pris en contre-sens la 
route nationale 184. En redescen-
dant vers Conflans-Sainte-Hono-
rine, le conducteur aurait perdu le 
contrôle de son véhicule percutant 
ainsi une voiture, sans pour autant 
faire de blessé.

Immédiatement, le passager a été 
arrêté mais le second complice 
ainsi que le détenu ont continué 
leur aventure, à pied cette fois-ci. 

Les forces de l’ordre ont informé 
la population de la situation tout 
en donnant plusieurs indications 
sur l’allure physique et l’aspect 
vestimentaire des deux hommes 
recherchés.

Endormi dans le buisson

Rapidement, l’évadé de la maison 
centrale de Poissy a été retrouvé 
par les autorités. Agé de 32 ans, 
il était en prison pour vol à main 
armée et potentiellement libérable 
en 2019. L’histoire a pu trou-
ver une fin puisque le troisième 
homme a été interpellé un peu 
plus tardivement, aux alentours de 
23 heures. Agé de 26 ans, il s’agit 
en réalité du frère du détenu.

Le jeune homme aurait expliqué 
s’être planqué dans un buisson 
en attendant que les choses se 
calment. Finalement, il s’y serait 
endormi. A la nuit tombée, il se-
rait sorti de sa cachette. C’est à ce 
moment qu’un commerçant aurait 
contacté la police nationale pour 
leur indiquer qu’un homme pou-
vait correspondre à la description 
reçue plus tôt. Le frère a été arrêté 
pour être placé en garde à vue aux 
côtés de ses deux acolytes. 
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POISSY Une évasion qui tourne court
Profitant d’une sortie à vélo, un détenu de la prison de Poissy avait prévu de prendre la poudre 
d’escampette avec l’aide de deux complices extérieurs. Les trois hommes ont fini par être pla-
cés en garde à vue.

Les habitants du Mantois ont été 
privés d’internet dimanche matin, 
parfois même de téléphonie et de 
télévision. Un acte de malveillance 
a provoqué une paralysie techno-
logique chez environ 7 000 foyers. 
Buchelay, Magnanville, Mantes-
la-Jolie, Mantes-la-Ville et Ros-
ny-sur-Seine sont quelques-unes 
des communes impactées. 

Connexion rétablie  
vers 18 heures

Selon Europe 1, l’alerte aurait été 
donnée vers 1 h 30 par l’opérateur 
Orange après avoir décelé «  une 
anomalie sur les réseaux ». 

Dans la nuit, des câbles de fibre 
optique et de cuivre ont été sec-
tionnés au niveau du Nœud de 
raccordement optique (NRO), 
situé sur la commune de Buchelay.

Selon une information parue par 
nos confrères du Parisien, l’opé-
rateur Orange, responsable de la 
gestion du NRO en question, a 
déployé des équipes techniques qui 
ont œuvré pour permettre le réta-
blissement internet à l’intérieur 
des foyers mantais. La connexion 
a été rétablie le soir même, vers 
18 heures. Le commissariat de 
Mantes-la-Jolie est actuellement 
en charge de l’enquête afin d’iden-
tifier les auteurs de cet acte ainsi 
que leurs motivations.

BUCHELAY Coupure technologique 
pour 7 000 foyers
Dimanche, des milliers d’habitants du Mantois ont eu l’amère 
surprise de découvrir l’absence de connexion internet. Dans 
la nuit, des câbles de fibre optique avaient été sectionnés 
délibérément.

Libérable en 2019, un prisonnier de 32 ans a tenté de s’évader à l’occasion d’une excursion. 
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Master en délicatesse
Chez Elior, le talent de nos chefs est reconnu
mais c’est leur envie de prendre soin de chacun
qui fait la différence.
Plus que du service, de l’attention.

Un monde d’attentions

Nathalie, chef chez Elior depuis 2002 El
ior
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ELIOR RESTAURATION ENSEIGNEMENT
Direction du Développement Collectivités Territoriales
Tél. : 01.47.16.51.00
www.elior.com -        @Elior_France

C’EST ÊTRE AUSSI FIER DE SES ORIGINES
FRANÇAISES QUE DE SON PRIX

Le
vrai
prix des

bonnes
choses

Retrouvez les adresses 
et horaires  

des magasins  
proches de chez vous  

sur lidl.frlagazette-yvelines.fr

ORGEVAL L’ancien professeur des écoles 
devant la justice
L’ancien instituteur est passé une nouvelle fois entre les bras 
de la justice vendredi. Il devait s’expliquer sur les soupçons 
d’attouchements sexuels auxquels il se serait livré entre 2013 
et 2015.

Une semaine après avoir été 
reconnu coupable d’agression 
sexuelle sur la fille de son meilleur 
ami, l’ancien instituteur d’Orgeval 
est passé vendredi devant le tri-
bunal correctionnel de Versailles 
pour une affaire similaire. Selon 
une information du journal Le 
Parisien, l’homme âgé de 63 ans 
comparaissait pour attouchements 
sexuels sur huit élèves de 8 ans et 
9 ans. Les faits se seraient déroulés 
entre 2013 et 2015.

Un verdict en attente

Selon le journal, «  l ’enseignant 
avait pris l ’habitude de prendre les 
petites filles sur ses genoux durant 
l ’étude et passait ses mains sur elles 

par-dessus leurs vêtements  ». Lors 
de l’audience, celui, qui a depuis 
été reconnu par la justice comme 
pédophile et condamné le 10 juin 
dernier a trois ans de prison ferme, 
a tenté de contester les soupçons. 
Il a expliqué que les petites filles 
« voulaient lui prouver leur affection. 
J’essayais de les faire descendre. Elles 
se sont donné le mot pour monter sur 
moi ».

Si le délibéré doit être rendu le  
1 juillet prochain, Le Parisien sou-
ligne que « le procureur a requis une 
peine de trois ans de prison ferme 
avec mandat de dépôt qualifiant le 
maître d’école de « pédophile sélectif 
», qui tirait du plaisir dans tous ces 
contacts physiques avec les enfants ».

La justice doit rendre sa décision le 1 juillet prochain.
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L’enfant chute du troisième étage
Un enfant d’un an a basculé dans le vide depuis l’appartement fami-
lial situé au troisième étage. L’accident s’est déroulé un peu avant midi, 
samedi dernier. Heureusement, un buisson situé au pied de l’immeuble 
a permis d’amortir la chute et d’éviter le pire. L’enfant aurait grimpé sur 
le canapé avant de passer par la fenêtre et de tomber dans le vide. Sans 
blessure apparente, il a été transporté à l’hôpital Necker, à Paris.

MANTES-LA-JOLIE

En fin de semaine dernière, une 
habitante de Carrières-sous-Pois-
sy a signalé une tentative de vol 
sur son chien. Apparemment, un 
homme roulant dans un véhicule 
utilitaire blanc Kangoo se serait 
saisi du Jack Russel. Les faits 
se seraient déroulés dans la rue 
Maurice Berteaux. Rattrapé par 
le beau-frère de la victime avec sa 
voiture, le voleur aurait déclaré  : 
« Je voulais voir la couleur du chien 
car ma petite-fille en veut un ».

L’alerte a été donnée sur les réseaux 
sociaux avant que les commerçants 
ainsi que la police municipale 
soient mis au courant. Il semble-
rait que ce type de faits ne soit pas 
nouveau car divers échos sur des 
faits similaires ont été relatés au-
près des commerçants de la ville. 

CARRIERES-SOUS-
POISSY L’inquié-
tude gagne les 
propriétaires  
de chiens
Un homme mal intentionné 
aurait essayé de voler un Jack 
Russel en pleine journée. Il 
ne s’agirait pas d’un fait nou-
veau car des actes similaires 
ont été relatés auprès des 
commerçants.
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FOOTBALL L’Île-de-France remporte  
encore la Coupe des régions UEFA

FOOTBALL AMERICAIN Du football US sans plaquage 
aux Mureaux

LE CHEMIN DE L’EAU
UN SENTIER PÉDAGOGIQUE OUVERT À TOUS 
RELIANT FLINS ET AUBERGENVILLE AUX MUREAUX

2 accès possibles  :
-> Route Renault, à Flins-sur-Seine

 -> Bois Saint-Vincent  (RD14), aux Mureaux

Cette variante du football américain sans contact met en avant la mixité sur le terrain.
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Au cours de la première semaine 
de juin, deux kayakistes de l’AS 
Mantaise, sous les couleurs de la 
France, se sont illustrés sur la scène 
internationale sur le bassin de 
Montemor-o-Velho au Portugal. 
Franck Le Moel a terminé à la 11e 

place du Championnat du monde 
en 200 m monoplace. Dans les 
Championnats du monde univer-
sitaire, Nicolas Boursier a quant à 
lui décroché la 7e place en biplace 
et la 4e place en K4. 

CANOE-KAYAK Deux Mantais  
aux championnats du monde

Les Lycans des Mureaux, le club de football américain local, organisait son annuel tournoi 
de flag. 120 joueurs se sont retrouvés pour un tournoi placé sous le signe de la bonne 
humeur.

Ô CENTRE

DEVENEZ PROPRIÉTAIRE À B0NNIÈRES-SUR-SEINE

01 85 55 11 11 
Prix d’un appel local 
depuis un poste fixe
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ESPACE DE VENTE :
RUE GEORGES HERREWYN
(PARKING PLACE DE LA LIBÉRATION)
78270 BONNIÈRES-SUR-SEINE
Ouvert le lundi de 15h à 19h, le jeudi et le vendredi de 12h à 19h,
le samedi et le dimanche de 10h30 à 12h30 et de 14h à 19h.

MAISONS ET 
APPARTEMENTS

100€/MOIS(1)FUTUR PROPRIÉTAIRE
JUSQU’AU 10 JUILLET ÉCONOMISEZ

SUR VOS MENSUALITÉS 
PENDANT 5 ANS

Dimanche 12 juin, la sélection 
francilienne seniors disputait la 
finale de la Coupe des régions 
UEFA face à son homologue Nor-
mande. Grâce à une large victoire 
4 buts à 2, l’Île-de-France rem-
porte son troisième titre consécu-
tif dans cette compétition. 

A noter la belle performance 
des trois muriautins, Herlander 
Costa-Santos, Kevin Meunier et 
Kevin Harel  ; qui ont à eux trois 
inscrit tous les buts de l’équipe 
d’Île-de-France. Cette dernière 
participera donc une nouvelle fois 
à la phase européenne, qui se dé-
roulera à Malte en octobre.

ARTS MARTIAUX Initiation et démonstra-
tion à Verneuil-sur-Seine
Taichichuan, qigong ou kung-fu ? 
Ce dimanche 26 juin de 14 h à 17 h,  
l’association sportive Le Dragon 
bleu organise un après-midi de 
démonstration et d’initiation à ces 
trois arts martiaux. 

Pour les personnes qui ne seront 
pas disponibles ce week-end, une 
séance de rattrapage est prévue le 
dimanche 28 août dans la salle du 
village d’Epône, de 14 h 30 à 17 h 30. 

Le club de football américain des 
Mureaux, les Lycans, organisait 
ce week-end la 7e édition de leur 
Lycans flag tournament (LFT), un 
tournoi amical de « flag ». Répartis 
en 14 équipes, 120 joueurs ont pris 
part à la compétition sous le soleil 
de ce dimanche 19 juin.

Le flag est un sport d'opposition 
dont les règles sont issues du foot-

ball américain mais sans contact. 
Pour stopper la progression de 
son adversaire, à la place d'un pla-
quage, il faut se saisir du flag (dra-
peau en anglais, Ndlr) accroché à 
la ceinture du porteur du ballon.

«  L'objectif est de proposer un tour-
noi de flag, fun et sans objectif com-
pétitif, explique Mickaël Loppé, 
président du club des Lycans.  

La particularité du LFT est de pri-
vilégier la découverte du sport.  » 
Parmi les 120 participants se 
trouvaient 14 féminines. «  C'est 
d'ailleurs l'une des particularité de 
la discipline qui est souvent mise en 
avant  », précise Mickaël Loppé. 

Un tournoi qui privilégie  
la découverte du flag

Pour la petite histoire, les «  loup 
d'Asgard  », une équipe venue de 
Créteil, se sont imposés sur le plan 
sportif. Mais avec une seule défaite 
face à ces derniers, l'équipe appe-
lée avec humour « les Immigrés » a 
remporté le grand trophée. « Ils ont 
surtout mis une très bonne ambiance 
et pour ce tournoi, c'est ce qui compte 
le plus », apprécie le président des 
Lycans. 

Pendant toute l'année, les Ly-
cans proposent du flag en loi-
sir comme en compétition.  
Pour plus de renseignements, re-
trouvez les Lycans sur Facebook 
ou sur lycansfootball.fr
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Bélier : Vous entrevoyez des chan-
gements dans certains domaines de 
votre vie qui vous tiennent à coeur. 
Mais vous vous heurtez à des ques-
tions sans réponse. Ne paniquez pas, 
les solutions viendront à vous au fur 
et à mesure.

Taureau : Vous vivez en pensant à 
votre futur et aux conséquences de vos 
décisions sur votre avenir. C’est bien, 
mais vous vous mettez une pression 
phénoménale. À défaut, prenez les 
choses comme elles viennent et rela-
tivisez.

Gémeaux : Vous devez reprendre 
votre vie professionnelle en main. Et 
tout de A à Z. Corrigez ce qui ne vous 
convient plus ou alors envisagez un 
changement radical. Mais pesez bien 
le pour et le contre avant. Il ne faut pas 
vous emballer.

Cancer : Des complications se 
mettent en travers de votre route. Pas 
de panique, vous allez gérer en analy-
sant tout. Il ne faut pas vous précipiter. 
Des personnes peuvent vous orienter 
et être de bons conseils.

Lion : Vous avez une occasion en or 
pour vous mettre en avant profes-
sionnellement et peut-être obtenir un 
avancement. En tout cas, vous posez 
de belles pierres pour votre avenir. 
Vous allez pouvoir briller.

Vierge : On vous met sur un piédestal 
et vous êtes aux anges ! On vous désa-
voue et vous ruez dans les brancards ! 
Vous avez bien raison de montrer de 
quel bois vous vous chauffez ! Vous 
apprenez à vous faire respecter.

Balance : On vous donne du travail 
supplémentaire alors que vous ne 
rêviez que de vous prélasser. Ne le 
refusez pas, car il s’agit certainement 
d’un test. C’est la période pour prouver 
votre efficacité dans tous les domaines.

Scorpion : Des rumeurs extrême-
ment désagréables circulent sur votre 
compte et cela vous touche plus que 
vous ne le laissez paraître. La pres-
sion monte et vous êtes sur le point de 
tout envoyer balader sous le coup de 
la colère.

Sagittaire : Ça bouge dans tous les 
sens et vous n’arrivez pas à gérer tout 
en même temps. Vous souhaiteriez 
avancer, mais vous ne voyez pas encore 
quelle voie emprunter. Prenez du recul 
pour sentir la bonne direction.

Capricorne : La communication, qui 
a l’origine n’est pas votre domaine 
de prédilection, est avantagée. Si vos 
propos sont bien étudiés et ciblés, ils 
feront mouche. Vous aurez de fortes 
chances de faire évoluer votre situa-
tion avant la rentrée.

Verseau : Vous avez beaucoup de 
satisfactions dans certains domaines 
de votre vie. Surtout, au niveau pro-
fessionnel où vous abattez une grande 
charge de travail avec brio et efficacité. 
Il y aura des récompenses en vue.

Poissons : Vous devez faire face à des 
imprévus qui perturbent votre emploi 
du temps et qui vous contrarient beau-
coup. Heureusement que votre intui-
tion vous permet de voir venir les pro-
blèmes à l’avance et de les anticiper.

Mercredi 
14°/24°
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14°/23°

Vendredi 
13°/21°
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13°/22°

Lundi 
13°/23°
Mardi 
13°/22°
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ACTUALITES 
La semaine dernière au micro de LFM

Retrouvez l’ensemble de nos émissions dans leur intégralité sur notre site  
www.lfm-radio.com et en vidéo sur notre chaîne Youtube RadioLFMOfficiel.

Les gobelets géants annonçant les 
dates des « Scènes estivales » sont 
immanquables à Mantes-la-Jolie. 
Alors que les festivité ont com-
mencé ce week-end, la liste des 
événements gratuits est encore 
longue d’ici le 3 septembre. Voici 
la liste des rendez-vous marquants.

Le prochain, l’immanquable Feu 
de la Saint-Jean, aura lieu le 25 
juin au Théâtre de Verdure à par-
tir de 19 h. A partir de 20 h 30, 
un concert de Flavia Coelho 

précédera l’embrasement du bû-
cher prévu à 22 h 40. Le groupe 
Captain Cumbia Orchestra assu-
rera la suite des événements avec 
son ragga – cumbia – hip hop, 
 de 22 h 45 à 0 h 15.

Du 1er au 3 juillet, la musique 
électronique aura la part belle 
avec le festival My electro family. 
Pendant trois jours, de nombreux 
artistes seront présents, de la bass 
music à la house, en passant par la 
techno et la trance. 

De nombreuses animations sont 
prévues pendant le festival. La 
Fête nationale sera célébrée le 
13 juillet, à partir de 21 h 30 au 
square Brieussel, avec distribution 
de lampions, fanfare, retraite aux 
flambeaux, feu d’artifice et concert.

Le village des sports prendra 
place à l’espace Marcel-Doret 
du 7 au 15 juillet avec de nom-
breuses activités gratuites. Et 
enfin le cinéma en plein air sera 
organisé le 27 août avec la pro-
jection gratuite du film « Papa ou 
maman  » au Théâtre de Verdure. 

MANTES-LA-JOLIE Les Scènes estivales continuent

Guy Muller, maire d’Epône et conseiller départemental des Yvelines, était dans nos studios pour dresser le bilan des inondations qui 
ont touché la commune. Il a également réagi sur les derniers événements survenus à Magnanville. 

Presque 2 000 personnes étaient réunies jeudi dernier pendant la marche blanche organisée en l’honneur des deux policiers décédés.

« Quand on est en état de guerre, on prend  
des mesures en conséquence, ce n’est plus possible »

« Quand on est en état de guerre, on prend  
des mesures en conséquence, ce n’est plus possible »

La 6e édition du festival Graf-
fitizm débarque ce week-end. 
Plusieurs grandes signatures du 
monde du graff seront invitées à 
exprimer leur art sur les murs du 

Graff Park communautaire de 
Mantes-la-Ville. Ils réaliseront 
en direct leurs œuvres éphémères 
sur les murs du site et échangeront 
avec le public. 

Ce dernier pourra d’ailleurs ne pas 
être simple spectateur  : l’associa-
tion Kolor78 proposera aux petits 
et grands de s’initier à l’art du graff 
sur des bâches géantes. 

Des initiations au graff

Les autres modes d’expression is-
sus des cultures urbaines ne seront 
pas en reste avec la présence de Dj 
et de la compagnie Hip Hopéra 
de l’association mantaise Diam’s 
Music qui donnera des démons-
trations de danse les deux jours à 
15 h. 

L’entrée et les animations sont gra-
tuites, les samedi 25 et dimanche 
26 juin à partir de 10 h au Graff 
Park situé rue de la Cellophane.

MANTES-LA-VILLE Graff, musique et danse au Graff Park

En raison des intempéries, le 
parc de la Vallée ne pourra pas 
accueillir le festival Contentpou-
rien. Initialement prévu du 8 au 
10 juillet, l’association « A chacun 

son cirque » est actuellement à la 
recherche d’un autre lieu pouvant 
accueillir l’événement aux mêmes 
dates.

VALLEE DE LA SEINE Le Festival de musique 
et d’arts Contentpourien ne se fera 
pas au parc de la Vallée

Guyb Muller

Les arts urbains vont envahir le Graff Park les samedi 25 et dimanche 26 juin. Des graffeurs 
de renom, des dj et des danseurs de hip-hop seront au rendez-vous.

De nombreuses grandes signatures du graff seront présentes à Mantes-la-Ville.
GP
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La musique aura la part belle à Mantes-la-Jolie. Les Scènes 
estivales sont composées de multiples rendez-vous, qui 
auront lieu jusqu’au 3 septembre

L’association Art’Yvelines orga-
nise sa « poésie au jardin ». Fidèle 
à l’esprit de l’association, cette pro-
menade musicale et dansée, autour 
des textes de Bernard Moreau, 
proposera un croisement de plu-
sieurs disciplines. 

Un metteur en scène, une cho-
régraphe et un comédien seront 

accompagnés d’un ensemble in-
trumental. Bernard Moreau sera 
présent et dédicacera ses œuvres 
à la fin du spectacle. «  Poésie au 
jardin » aura lieu le mardi 28 juin à 
20 h 30 au 2 ter enclos de l’abbaye. 

Plus d’information  : 
sur artyvelines.org

POISSY Promenade musicale et dansée 
autour des textes de Bernard Moreau

Pour la quatrième année consécu-
tive, la conseil départemental des 
Yvelines lance un projet de créa-
tion artistique qui associe les habi-
tants et les artistes professionnels 
des Productions du Sillon. 

Le résultat est une pièce intitulée 
« Bianca, les règles du jeu » dont le 
thème est celui des limites ; sera pré-
sentée le samedi 25 juin à 20 h 30 .  
C’est l’histoire de Bianca, partagée 

entre un monde aux mille et une 
limites et un autre où elles sont 
interdites. A travers un parcours 
musical et percussif où Bianca 
essayera de façonner un monde à 
son image. 

L’ entrée du spectacle est gratuite 
et sur réservation au 01 39 19 17 
88 ou au 01 30 74 92 54. Le spec-
tacle est conseillé aux personnes 
de plus de 12 ans.

CONFLANS-SAINTE-HONORINE  
Bianca cherche les règles du jeu




